
CHRONIQUE DU CERCLE
POUR LES ANNÉES 1997 ET 1998

Le Cercle a connu d’importants changements à l’occasion de l’Assemblée
générale du 31 mai 1997. Pour des raisons de santé, notre président, Rudolf Engler,
avait souhaité être déchargé de son mandat. D’autres membres du comité – MM.
Michel Burger, Félix Kahn et Georges Redard – ont choisi de renoncer également
à leurs responsabilités à cette occasion statutaire. L’Assemblée générale a donc dû
prendre acte, non sans regrets, de leur démission, après une activité de près de
trente ans, pour certains d’entre eux, au sein du comité.

Le comité, tel qu’il a été élu par l’Assemblée générale, se compose désormais
de Mmes et MM. René Amacker (président), Marie-Claude Capt-Artaud (vice-pré-
sidente), Claire-Antonella Forel (trésorière), Anne-Marguerite Frýba-Reber
(secrétaire), Daniele Gambarara. Jusqu’à l’Assemblée générale 1998 de la Société
suisse de linguistique, c’est M. Iwar Werlen qui a représenté ladite Société auprès
de notre comité; depuis le 7 novembre 1998, cette fonction est assurée par M.
Patrick Sériot.

L’Assemblée a en outre procédé à l’élection de M. Rudolf Engler à la fonction
de délégué du Cercle auprès de la Société suisse de linguistique et de Mme Anne-
Marguerite Frýba-Reber, comme remplaçante. Enfin, l’Assemblée a élu membres
d’honneur les membres sortants du comité.

Le Cercle ne peut en rester à un tel constat, impersonnel et sec. Le rôle joué par
MM. Redard, Kahn, Engler et Burger pour la bonne marche du Cercle ne saurait
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être sous-estimé. On aura pu s’en faire une idée à la lecture de l’historique paru
dans le volume précédent sous le titre «Les Cahiers Ferdinand de Saussure des ori-
gines à nos jours». Nous n’oublierons pas les conseils judicieux et amicaux de
Michel Burger, ancien secrétaire du Cercle, patient médiateur lors des inévitables
différends que le comité a connus. Que serait devenu le Cercle sans l’acribie de son
ancien trésorier, Félix Kahn, qui a géré sainement nos finances, fût-ce en période
difficile, et négocié efficacement nos rapports avec la maison Droz? A Georges
Redard, notre membre le plus ancien, le Cercle doit en particulier sa seconde nais-
sance en tant que société savante issue de la Société genevoise de linguistique et un
encouragement infatigable à nos activités scientifiques, ce qui s’est traduit notam-
ment par l’organisation de plusieurs colloques internationaux. Quant à Rudolf
Engler, qui s’est inlassablement consacré aux études saussuriennes depuis plus de
trente ans, son rôle comme président du Cercle a révélé de remarquables qualités
de modération et d’équilibre qui nous ont permis de garantir en toutes circons-
tances notre cohésion et notre ligne de conduite. A tous quatre, nous exprimons
notre profonde reconnaissance.
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